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Economies.'- A propos de la 
Journée de la Terre sur le thème 
des économies d'énergies, on 
pourrait suggérer à la municipa­
lité · d'interrompre l'éclairage de 
la Villa Tamaris-Pacha ne serait­
ce qÙe quelques soirs. Des élus 
avaient déjà évoqué cette éco­
nomie à différentes reprises lors 
de conseils municipaux. 

Lettre· 
oüve·rte 
aux conseillers 

M :ARCEL Ê!ARBERO. pré­
. sident des élus so­
. cialistes. adresse une 

lettre aux· conseillers munici."· 
paux, dont voici qu~\quës-êX: 
traits:. . , ·" uo ~,,,. 

"(..) .N.9Jls-n'avons aucun juge­
ment.,:à porter sur le citoyen 
Charles Scaglia. Il est. comme 
tou.t homme, porteur de qualités 
et de défauts. Aujourd'hui c'est 
le maire de La Seyne que nous 
devons sanctionner en cons­
cience les erreurs. les faiblesses 
et les inconséquences en ma­
tière de gestion. Notre choix doit 
être clair. Depuis quatre ans, 
nous dénonçons devant vous le 
gaspillage des deniers publics. 
les incroyables manipulations 
dans la gestion · de la Sadovar, 
les pratiques délétères sur la Vil­
la Tamaris-Pacha, et l'inconsé­
quence qui c,onduisait. pour dé­
fendre .Valenti. à critiquer le 
peintre Blasco Mentor pourtant 
victime d'une réelle escroquerie. 
( .. ) Gue le maire ne mette pas en 
avant les faux-fuyants de la Zone 
d'entreprises des· Playes pour 
justifier le monumental échec 
d'une Sadovar qui, loin d'assu­
mer ses fonctions économiques. 
a servi à la promotion d'un pro­
moteur sur Fabrégas et à couvrir 
les dérives financières sur la Vil­
la Tamaris qui n'a fait l'objet 
d'aucun marché public. Grotes­
que cette défense qui consiste à 
enfoncer les autres pour se dé­
fendre soi-même.' 

Avant de lancer un appel au 
·courage qui permettra de libé­
rer (les) consciences·, l"élu so­
cialiste demande au Maire de 
s'expliquer· sur la lettre adressée 
à Pasqua (Ndlr : à propos des 
·spéculations· sur les terrains de 
e:;,.. ........... \ 
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·:M1uni,cijp-,l1,s::~:::Jn·1~·le ::;,. plus·;-
Françoi ·s Herisson, · ancien adjoint de Ch~ffes Scaglia il y a un an, sera le 
candidat du ·RPR. en 1995. Les chiffres d,.y~A sondag~ - parlent en sa faveur 
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Jean-Pierre Giran, en tant que secrétaire départemental du RPR, tenté- de perc.er les compii~e: Claude Lecocq. front national: 
a présenté hier la candidature officielle de François Herisson aux ments électoraux des Seynoit - 21 % ne s'expriment pas. 
prochaines municipales de 1995. Celui-ci conduira une liste RPR --· Deux cas de figure ont été en- Deuxième cas de figure, la 
mais n'exclut pas de faire union avec d'autres, comme l'UDF. Un visagés pour le premier tour:]~. droite fait l'union et Charles Sca-

1 • L · 1 1 d'd t b · Une liste RPR menée~ p 31 glia se représente. Il remporte sondage de I' nstitut ouis Hams Pace e can I a en onne posi- François Herisson remporterë.il 31% de voix. Maurice Paul arrive 
tion. On est dans le domaine de l'imaginaire et du peu probable 27% des suffrages exprimés. encore en tête avec ,37% des 
dans les cas de figure envisagés mais, selon le RPR, il faut voir Charles Scaglia à la tête d'ùne suffrages exprimés. Luc Paten-
dans ces chiffres· une vision· globale du comportement électoral liste UDF totaliserait 15% ·à treger réalise un score de 17%. 
des Seynois. · - · peine des suffrages. Le _ vairi- Claude Lecocq fait 15%. 

,S !/!Q~••, • queur de ce premier tour serait Vient le second tour. Louis 

E 
N décembre 1993, les sonnalité. 20% préfèrent qu'il Maurice Paul qui, en menanflir.-e Harris imagine un duel entre 

,~ ,instances nationales soit de nouveau candidat. 15% li5te d'union de la gauche, attiro- Maurice Paul. menant une liste 
du RPR décidaient ne se prononcent pas. rait 32% de voix. Luc Patentre- d'union de la gauche. et Fran-
de faire appel à l'lns- ger, avec sa liSte écologiSte, at- çois Herisson à la tête d'une liste 
titut Louis Harris Fort de ce constat, l'Institut a teindrait les 13% à ~galité avëc RPR-UDF. Ce dernier ··rafle· la 

pour sonder les intentions de mairie avec 53% de voix contre 
vote des -Seynois aux municipa- Rllfflll~!'.l!Z'J~:r.'!w;,,....,,-~'"!.l'IEi\i!,1 ~~ tlffln.l!'m! 47% pour le conseiller général 
les de 1995. Plus que cela. il était •.iA-..--ti~~·"~~~,~~~k·~i:.,r~~~ ~ du canton nord. 
aussi une occasion de jauger 
l'opinion des Seynois sur le 
maire sortant et !>B politique. 

Pas franchement bonne. elle 
ne donne que plus de chances à 
son ancien adjoint RPR qui a re­
joint l'opposition municipale en 
1993. Celui-ci est désormais sûr 
de ses chances et ne veut pas 
les laisser passer. 

Hier. lors d'une conférence de 
presse. où il s"était entouré de fi. 
dèles tels Jean-Claude Pernel. 
l'un des vice-présidents de la 
Chambre de Commerce ou en­
core maitre Porcel. le leader lo­
cal du RPR est donc entré dans 
la danse des municipales fort 
d'un sondage qui a. comme il le 
soulignait, le mérite d'exister.' 

506 Seynois. âgés de 18 ans 
minimum. interrogés par télé­
phone, ont donc donné un 
échantillon représentatif de la 
seconde ville du département. Il 
n'a mis en lice que des candi­
dats ayant un fort soutien politi• 
que. ce qui explique l'absence 
de Patrick Martinenq, sans éti­
quette, mais très présent locale­
ment. 

65% des personnes interro­
gées souhaiten) que le maire 
laisse sa place a une autre per-

François Herisson: le candidat RPR aux municipales de 1995. 
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UN SONDAGE EN APPELLE 
UN AUTRE 

li nous fallait savoir quelles 
chances nous avions à gagner 
cette bataille par rapport au tra­
vail effectué. savoir ce que nous 
représentions à La Seyne· expli­
que François Herisson. Et Jean­
Pierre Giran qui insistait sur sa 
présence à titre amical • sans 
souci d'ingérence à La Seyne· 
d'ajouter: 11 nous fallait connai­
tre la réalité politique à La 
Seyne. Nous avions ce sondage 
depuis trois mois en notre pos­
session, nous avons préféré le 
garder secret le temps des élec­
tions cantonales d'abord mais 
aussi parce que nous ne vou­
lions pas participer à cette sorte 
de curée dont est peut-être victi­
me le maire." 

Le secrétaire départemental, 
malgré ces déclarations de bon­
nes intentions. ne se prive pas 
pour autant de livrer le résultat 
du sondage concernant le bilan 
de la municipalité. 

Il annonçait également la pré­
sentation d'un grand projet pour 
La Seyne de l'an 2CXX) en même 
temps que d'autres sondages 

rmarché ,,,., 

--

qui affineraient les scores poten­
tiels des uns et des autres. 

Evidement, la réalité ne pour­
rait être aussi simple. Maurice 
Paul n'a pas franchement l'inten­
tion de faire union avec le reste 
de la gauche notamment le Parti 
socialiste. Il n'a pas non plus dé­
claré sa candidature aux munici­
pales. Luc Patentreger ne fait 
pour l'instant plus partie· des 
Verts, puisqu'il en a été exclu 
lors des cantonales de Saint­
Mandrier pour avoir fait alliance 
avec le PS. Par ailleurs, ne pas 
tenir compte de Patrick Marti­
nenq c'est comme jouer avec un 
jeu de 31 cartes au lieu de 32. 
Les comptes sont forcément 
faussés. Reste à savoir si le 
·sans étiquette· le restera ou s'il 

· fera alliance à droite ou à gau­
che. 

Dans tout ça. que fait-on des 
Capobianco, Bigeni et autres 
candidats qui pourraient se dé­
clarer? 

Envisager François Herisson 
dans le cadre d'un second tour 
comme candidat d'une liste 
d'union RPR-UDF qui le place 
gagnant de ces municipales 
reste pour l'instant du domaine 
de l'imaginaire. De même que 
l'on voit mal Charles Scaglia me­
ner une liste RPR-UDF. Mais la 
clairvoyance du RPR va semble­
t-il au delà de ces chiffres. 

Régine MEUNIER 

LE PREMIER 
QUOTIDIEN 

DU VAR 
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· Ma-rep.olis;.:.-1~ poin~--·:;t--~ · ~) 
sùr} léf com·tnêrcialisàtion ~ 

LES déboires de l'entreprise 
·auo Vadis· (notre édi­
tion du 20/o4/94) révè­

lent-ils un malaise dans la com­
mercialisation des terrains de 
Marepolis ? M. Mikaêlian a bien 
voulu répondre aux questions de 
Var-Matin. 

Le refus opposé à l'entrepri­
se "Quo Vadls" est-il justifié 7 . 

M. Mikaëlian: ·voilà plus de 
deux ans que M. Fenin (Ndlr: le 
responsable de l'entreprise) est 
baladé par les services de l'Etat. 
Il est vrai, néanmoins, que les rè­
gles implicites de la commercia­
lisation des terrains de Marépo­
lis encouragent la création d'em• 
plois nouveaux. ce qui n'est pas 
le cas de cette entreprise, même 
si celle-ci a sûrement des capa­
cités de développement. Mais 
M. Masse a été sensible à cette 
demande, même si la réponse 
définitive du comité de suivi ne 
lui est jamais parvenue. li lui fau­
dra peut-être faire un dossier qui 
puisse convaincre l'Etat. Et un 
terrain au Bois Sacré peut-être 
une solution. D'une manière gé­
nérale, malgré tout, on ne peut 
accepter du ·tout-venant" sous 
prétexte qu'il y a urgence .. ." 

Où en est la commercialisa­
tion des terrains de Marepo­
lis 7 

M. Mikaëlian: ·Nous avons 

Q Notez-le 
Déportés, internes, résis­

tants et patriotes.- Dimanche 
24 avril : Journée nationale de la 
déportation. L'ensemble des as­
sociations se rassembleront en 
haut du marché (face au Quadri­
ge) à 10 heures pour nous ren­
dre au monument aux morts où 
sera lu le message des anciens 
déportés et ou une gerbe sera 
déposée. 

c· est pour honorer toutes ces 
femmes et ces hommes dont le 

quelques_ touches. avec -une fi. :' 
liale d'un groupe allemand, ou- • 
tre une extension prévue pour 
Yamaha, mais pas grand chose. 
Le contexte seynois actuel, aus-
si, ne favorise pas cette com­
mercialisation ... Et. à cet égard. 
les moyens dont disposent la " 
commune sont insuffisants. Il a : 
étè un moment question de dis- ~ 
poser des services d'une agence ~ 
de développement (Ndlr: Var ; 
Développement Investissement) ~ 
spécialisée dans la commerciali- .,. 
sation de ce type de zones en .. 
pénétrant les le milieu lié à la : 
mer et en animant les filières, : 
comme c'est le cas dans les Al- : 
pes Maritimes ou les Bouches- "' 
du-Rhône. Mais tous les acteurs : 
impliqués dans l'économie va- ~ 
roise doivent maintenant se mo- • 
biliser. C'est la seconde urgence 
aprés l'assurance en matière de 
financement de manière à pou­
voir commencer les travaux à la 
date prévue (fin mai) .. .' 

D'autres blocages 7 

M. Mikaëlian: "La troisième 
urgence est qu'on se décide en­
fin sur le transfert du Lycée Lan­
gevin sur le site. Après un vrai 
débat présentant avantages et 
désavantages de ce transfert.· 

Propos recueillis 
par J.-L.D. 

sacrifice a permis que nous 
soyons libres .aujourd'hui avec 
les moyens de s'exprimer et la 
jeunesse de s'instruire sans être 
endoctrinés par l'idéologie na­
zie. 

Cela mérite bien que chacun 
sacrifie un moment de ce di­
manche 24 avril pour témoigner 
leur reconnaissance. 

Club Ambiance seynoise.­
Dimanche 24 avril : à 14 h 30. 
loto au 4 rue Rousset. 

I.E DISCOUNT BOUCHERIE 
OUI ASSUiE LA QUAl.m 




